
pour cenams anciens, c·est 1e 
cas de l'éducation et de la re­
cherche. Très importants au 
plan de la réponse à apporter au 
changement climatique à tra­
vers la gestion de l'eau, l'éleva­
ge durable, la gestion durable ' 
des forêts. Mais nous avons aus­
si discuté de sujets d'actualité 
comme l'élevage, pour lequel 
nous avons des échanges an-

i) 

Massif des Vosges 

� Laconnance preno 
parfois un peu plus de 
temps à se rétablir» 

En savez-vous davantage 
sur le calendrier fixé par 
les autorités marocaines 
pour une potentielle 
réouverture des 
importations de génisses? 
C'est une question qrie nous 

ces bovines, qUi est un premier . 
signe annoncé ce lundi, ici au 
SIAM de Meknès. Les profes­
sionnels ont signé un docu­
ment.Puisledirecteurdel'Offi­
ce national de sécurité sanitaire 
des produits alimentaires et le 
ministre ont dit très clairement 
que les discussions, qui se con­
duisent actuellement entre nos 
deux pays et nos services, sont 

étaient gérées, qu'elles étaient 
en transparence avèc le Maroc. 
Le directeur de l'ONSSA a an­
noncé une reprise des exporta­
tions de bovins avant la fin de 
l'année et le ministre, en apar­
té, m'a dit le plus tôt possible. 

Il semble tout de même 
que les autorités sanitaires 
marocaines restent 
extrêmement prudentes, 

Grand tétras: de nouveaux oiseaux 
en provenance de Norvège arrivent 
Le Parc naturel régional des 
Ballons des Vosges a débuté sa 
nouvelle qunpagne de réintro­
duction du grand tétras dans 
le département des Vosges au 
courant du mois d'avril Le 
bilan des.années 2024 et 2025 
nest pas concluant en raison 
d'une prédation très ùnpor­
tante sur les oiseaux réintro­
duits sur le Mas.tjf. Le point sur 
ce d<>S&er se11S1ble. 

L 
a nouvelle campagne 
de réintroduction du 
grand tétras dans le 

massif  des Vosges est en 
cours. De source confirmée, 
nous savons que trois oi­
seaux auraient été relâchés 
dans la réserve du Grand 
Ventron le samedi 18 avril et 
un nouveau lâcher aurait eu 

" lieu ce lundi. 
En réponse à une question 

posée ce lundi sur la nouvelle 
campagne de réintroduction, 
le Parc naturel régional des 
Ballons des Vosges informe 
qu'il communiquera au mois 
de mai et nous renvoie vers . 
une vidéo mise en ligne sur 

Youtube le 7 avril dernier. 
Cette vidéo, qui explique les 
différentes étapes de la cap­
ture et du relâcher des oi­
seaux dans les Vosges, est 
fortement commentée. 

Une espèce parapluie 
qui a besoin d'un habitat 
vaste et exigeant 

Il faut dire que le sujet est 
sensible depuis le début de la 
campagne de réintroduction 
du grand tétras, -très criti­
quée par de nombreuses as­
sociations de défense de l'en­
vironnement-, avec un bilan 
plus que mitigé de l'expéri­
mentation. Depuis le mois 
d'avril 2024, seize oiseaux en 
provenance de Norvège ont 
été relâchés dans le départe­
ment des Vosges. Actuelle­
ment, il ne resterait que deux 
oiseaux et encore, ils ne sont 
plus localisables ear leur bali­
se GPS ne fonctionne plus. 

Le Groupe Tétras Vosges 
estime de son côté qu'il n'y a 
actuellement plus qu'un à 
trois individus autochtones 
dans l'ensemble du Massif. 

Depuis 1975, des politiques sont mises en œuvre localement en 
faveur de la protection de cette espèce emblématique et de son 
habitat. Photo d'archives Patrice Costa 

Depuis 1975, des politiques 
sont mises en œuvre locale­
ment en faveur de la protec­
tion de cette espèce emblé­
matique et de son habitat. 
Pourtant, malgré tous les ef­
forts en faveur du maintien 
de cette « espèce parapluie», 
qui a besoin d'un habitat vas­
te et exigeant, le grand tétras 

est en voie d'extinction dans 
les Vosges. 

La réintroduction d'oiseaux 
en provenance des forêts 
norvégiennes - où on estime 
qu'il y a entre 20 à 30 grands 
tétras par kilomètre carré 
dans certaines forêts publi­
ques - doit donc donner du 
sang neuf aux Vosges. Le 

prise des exportations. 
• Recueilli par Éric Barbier 

« Nous avons 
donné toutes 
les garanties 
possibles. »
Annie Genevard 

grand problème, c'est la pré­
dation trop importante qui a 
réduit à néant toutes les ten­
tatives du Parc des ballons 
jusqu'à présent. 

Des ultrasons 
pour protéger les nids 

Le 2 mars dernier, le préfet 
des Vosges a donné son feu 
vert par arrêté pour une ex-

• périmentation de protection
des nids par ultrasons dans la
réserve naturelle de la tour­
bière de Machais à La Bresse.
Ce système, qui a été expéri­
menté en Espagne, doit ré­
duire au moins la prédation
sur les œufs, car depuis le dé­
but de l'expérimentation,
trois nidifications ont été ob­
servées, mais toutes ont été
prédatées. La preuve selon
l e s  t e c h n i c i e n s  du Parc
que l'oiseau a de  bonnes ca­
pacités d'adaptation au terri­
toire. Même s'il reste èxtrê­
mement fragile par rapport à
la martre du pin, qui est à
l'origine de 85 % des cas de
mortalité des oiseaux.
• Katrln Tluczykont 
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